
L’organisation du travail a été transformée, en profondeur, au cours des 
vingt dernières années. On est parvenu à caractériser bon nombre de 
pathologies consécutives à ces transformations, comme les pathologies de 
surcharge, les syndromes post-traumatiques résultant des agressions, les 
pathologies liées au harcèlement, les tentatives de suicide et les suicides. En 
revanche, les processus en cause dans les décompensations conduisant à 
l’apparition des maladies, aussi bien que les ressources défensives permettant 
de maintenir un équilibre psychique et somatique, ne sont qu’imparfaitement 
élucidés et restent sujets à controverse.  

 
Or les modalités de l’action en faveur de la prévention des 

décompensations (c’est-à-dire l’action en vue de transformer l’organisation du 
travail), aussi bien que l’action thérapeutique en direction des personnes 
malades, varient considérablement en fonction de l’analyse que l’on se donne 
des processus qui, partant de la contrainte de travail, aboutissent à la maladie. 

Parmi les pathologies en expansion, une part importante échoit aux 
hommes et aux femmes qui travaillent dans les activités de service. 
 Du point de vue du clinicien, quelles sont les contraintes pathogènes 
spécifiques de la relation de service ?  
 Comment caractériser les continuités et les ruptures entre la condition de 
bonne-à-tout-faire qui constitue la référence en psychopathologie du travail et 
les nouvelles formes de relation de service (services de proximité, services de 
soin, assistance éducative…) ?  
 Les activités de service impliquent une adaptation à la condition de 
servitude. Quels en sont les ressorts subjectifs ? Est-il cliniquement possible de 
distinguer ce qui fait de cette condition une servitude volontaire ou 
involontaire ?  
 Comment dans la pratique procéder à l’analyse étiologique d’une 
décompensation psychopathologique en situation de servitude ? Comment 
utiliser les résultats de cette analyse pour orienter l’action du praticien ? 
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Vendredi 14 mai 2004 (matin) 
 
 

9h00 : Ouverture du colloque 
 
 
9h15 : 1ère session sous la Présidence de : Laerte SZNELWAR, 
ergonome, Professeur à l'École Polytechnique de l'Univ. de 
Sao Paulo. 
 
De la condition de bonne-à-tout-faire au début du XXème 
siècle à la relation de service dans le monde contemporain : 
analyse clinique et psychopathologique.  
Pascale MOLINIER, psychologue, CNAM, LPTA*, Paris 
 
Discutante : Danièle KERGOAT, sociologue, Directrice de 
recherche au CNRS, GERS*, Paris. 
 
10h30 : Pause  
 
11h00: 2ème session sous la Présidence de Simone BATEMAN, 
sociologue, Directrice de recherche au CNRS, CERSES*, Paris. 
 
Servitude volontaire : l’analyse philosophique peut-elle 
éclairer la recherche pratique du clinicien ? 
Eric HAMRAOUI, philosophe, CNAM, Collège International 
de Philosophie, LPTA, Paris. 
 
Discutante : Lise GAIGNARD, psychanalyste, Docteur en 
psychologie, LPTA, Paris. 
 

 

                                                
* LPTA : Laboratoire de Psychologie du Travail et de l'Action du CNAM. 
* GERS : Genre et Rapports Sociaux. 
* CERSES : Centre d'Etude et de Recherche Sens Ethique et Société. 

Vendredi 14 mai 2004 (après-midi) 
 

14h00 : 3ème session, sous la Présidence de Michel VÉZINA, 
médecin, Professeur en Santé Publique, Faculté de Médecine 
de l'Univ. de Québec. 
 
La notion de service sexuel : la conceptualisation à 
l’épreuve des situations concrètes.  
Colette PARENT, juriste, Université d’Ottawa. 
Jean-Michel CHAUMONT, sociologue, Université de 
Louvain, ANSO*, Bruxelles. 
 
Discutante : Elsa DORLIN, philosophe, Département 
Sciences Politiques, Univ. Paris VIII. 
 
15h30 : Pause 
 
16h00 : 4ème session sous la Présidence de Marie GRENIER-
PEZÉ, psychanalyste, Docteur en psychologie, Consultation 
Souffrance et Travail, Nanterre. 
 
Nouvelles formes de servitude et suicide. 
Christophe DEJOURS, psychiatre, Professeur au CNAM, 
LPTA, Paris. 
 
Discutant : Francis MARTENS, psychanalyste, Membre du 
Bureau de l'APSY-UCL*, Bruxelles. 
 
17h30 : Synthèse et conclusions. Yves DUROUX, philosophe, 
Directeur de recherche au CNRS, ENS*, Cachan. 
 
 
                                                
* ANSO : Unité d'Anthropologie et de Sociologie. 
* APSY-UCL : Association des services de Psychiatrie et de santé mentale-Univ. 
Catholique de Louvain. 
* ENS : Ecole Normale Supérieure. 


